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3. 

Ll'enqugte s'est déroulée de février 1976 à janvier 1977. 
Les résult,ats publiés ici proviennent d'un dépouillement  manuel 
en attendant le dépouillement informatique qui doit suivreo 

En annexe, nous reproduisons des extraits méthodologi- 
ques de '?Etude des migrants à la frontière ivoirienne'm6thode et 
premiers r6sultats'f (Jacques VAUGELADE. 1976) 

11 est à noter que dans  les tableaux  lors des sommati,ona 
les chiffres diffèrent légèrement. Ceci est dû à la méthode 
d'extrapolation manuelle qui entraîne de multiples erreurs 
d!arrondi. Ces différences, de toute manière, n'excèdent jamais 
2 % sur le total. 



4. 

1 , a E CHANTILLON ENQUETE 
-. 

Le tableau 2 montre qu'enyiron une personne sur qtatre 
a été enqu&tée, La méthode d'extrapolation  est exposée en annexe 2. 

Tableau l, C. Population  analysée 
4 

5 
l1 

c 

1 
1 Trajet . Mossi t Autres I 

.* Bissa  Voltaïques l Voltaïquesl !Etrangersi TOTAL 1 :t 1 1 1 l 

. I  1 1 1 I t 
, '  .J 149 0001 57 o00 1 206 o00 I 66 O00 1 272 OCIO! 

.f 1 .l 1 I l '.. 1 vers C.I.  

.i t 1 1 1 t 

4 -  1 1 1 I t 
1 "ôteœdrlvoire 140 0001 65 O00 1 205 O00 1 71 O00 I 276 O 0 0 1  
! vers H.V, 

Ltanalyse est limitée aux migrants  actifs (tableau l), à 
l'exclusion clss personnes accompagnant le migrant : épouses et 
enfants qui .oonstituent près  de 100 O00 voyageurs dans chaque sens.. 

Ltintensité  totale est sensiblement identique  pour les 
deux flux aller et  retour, 206 O00 pour le flux vers la Côte-d'Ivoire 
et 205 O00 au retour,  mais on  ne peut affirmer que la balance migra- 
toire soit équilibrée, car, pour chaque ethnie, un certain pourcen- 
tage de migrants  prend le train, h l'aller ou au retour. Ces  deux 
taux ne sont pas identiques, En 1975, ils ont été  estimés pour le 
pays. Mossi ,à 75 % à l'aller  et 81 % au retour. I1 serait  donc 
nécessaire de  faire une étude, ethnie par ethxiie, pour pondérer 
les  chiffres  donnés en tenant compte des migrants qui ne prennent 
pas le train. POW la zone Mossi et Bissa ces'taux conduisent h un 
flux net vers la C8te-d'Ivoire de 22 500 personneso 

. 

Dans tout  ce qui suit, on ne s'occupera que des migrants 
utilisant le train, que l'on peut supposer constituer un échantil- 
lon significatif de  la migration  globale, sachant qu'ils constituent 
aux alentours de 3/4 de la population migrante, 
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Tableau 2 : E c h a n t i l l o n   e n q u ê t é   e t   t o t a l   d e s   v o y a g e u r s  

R o i s  

F é v r i e r  76 
Kars 76 
Avr i l  76 
M a i 76 
J u i n  76 
J u i l l e t  76 
Loû t 76 
Septembre 76 
Octobre 76 
Novembre 76 
Décembre 76 
J a n v i e r  77 

To t a l  

Côte d ' Ivo i r e   ve r s   Hau te -Vol t a  

t 

E l  

3  754 
5  465 
4  678 
4  357 
3  772 
4 143 
4 258 
4  526 
5 101 

5  123 
4  071 
5 026 

54 274 

E f f e c t i f  

51 

2 146 
2 587 
2 006 
1 730 
1 137 
1 058 

966 
713 
81 3 
794 

1 309 
2 779 

18 038 

enquê t Q 

53 

2 875 
4  o14 
3  461 
2 797 
2 614 
I 612 
1 480 
1 406 
1 304 
1 41.4 
1 779 
2 908 

27 664 

To t a l  

8 775 
1 2  ,066 
10 745 
8 884 
7 523 
6  813 
6  704 
6  645. 
7 218 

7 331 
7 159 

10 713- 

99  976 

To t a l  
v0  y ageU.rs 

RAN 

44  879 
58  985 
43 972 
33  895 
21 634 
18 224 
13 500 
16 0 5 6  
16 290 
17  365 
23 433 
41 196 

349  429 

Haute-Vol ta   vers   Côte   d ' Ivo i re  I 
E2 

1 835 
4 954 
3 978 
3  411 
4  038 
4 697 
3 288 

5  086 
5 477 
5  589 
4  592 
5  708 

52  713 

. E f f e c t i f   e n q u ê t é  

50 

1 690 
2 598 
1 950 
1 356 
2 413 
I 604 
1 633 
1 830 
1 936 
1 595 
1 804 
1 609 

22  018 

62 

90 1 
797 
868 
65  3 
75 1 

8 97 
90 6 
947 
70 2 

735 
862 
583 

9  602 

To t a l  

4  486 
8 349 
6  796 
5  420 
7 202 

7 198 
5 827 
7 863 
8 115 
7 919 
7 258 
7 900 

84 333 

I To ta l  I 
p;;;eurs l 

21 807 
30 511 
31 758 
34 124 

28 355 
31 342 
30  914 
29 941 
26 355 
32  949 
37 '796 
31 159 

367 o11 
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2. 0 VAJIIATIOJ'TS, SAISONNIERS. 

b 

e 

1 

Les. figures l h 4 re$iisentefrt leiii quatre courbes  tradui- 
sant  l+évolutiox mensuelle de  ia inigration en  aistinguant  le flux i i 
Mossi-Bissa(qui, c o k e  on le vei-ra dans  la deuxième  partie est 
principalenent  Localisé au plateau  central) du flujt des  autres 
ethnies ; il apparaît que les  courbes  de  retour  présentent ufi creux 
à l'¡$poque de la saison  des  cultures  voltaïques et un pic très  net ' 
en février, m a r s . ,  avril, 

POW le flux Mossi  aller,  le pic se  situe  juste  avant la 
saison  des  cultures,  alors que le  creux prend place juste après. 
Pour le flux des autres  ethnies à l'aller, l!interprétation est 
difficile, vu la diversité  climatique  des  zones de départ, Par 
contre au retour., le cycle  de  culture en Côte-d'Ivoire induit.des 
variations  saisonnières  indépendantes  de l'ethnie, 

3.  - O R I G I N E  C33OGUPHIQUE DES MIGRANTS 

La migration  est  essentiellement  Mossi, 72 % du flux aller 
et 70 % au retour (le plateau  central  regroupe  les  départements de 
Ouagado,ugou, TenZrodogo, Kaya,  Koudougou et Ouahigouya et est à 

dominance Mossi). On peut  calculer  des  taux  de  départ et de  retour 
par  départemen-k pour les  deux flux aller et retour, et un taux 
global  plus oocrplexe de  population en mouvement, 

Le taws par  département  est  le quotient du montant  du flux 

(aller ou retour)  divisé  par la  population  résidente  dans le dépar- 
t ement 
Le  taux  global  drémigration lui est donné par la formulo 

T = Pl + P2 . .  
' Y  

Pr + P I  +T 
où Pl est la population  migrante  vers la C&e-dIIvoire, P2 la 

population de retour  de Côte-d'Ivoire, Pr la  population  résidenteo 
Les  résultats  sont  regroupés  dans le  tableau 3 qui  fournit 

aussi  le  taux dtérnigration au recensement  de 1975 : les  émigrés 
internationaux  rapportés à la population résidente. 
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Tableau 3 . .  - Flux par  dépar tement   ( les   dépar tements   sont   dés ignés  

p a r  l a  p r é f e c t u r e   c h e f   l i e u  du dépar tement . )  

Cépartement 

F l u x   a l l e r  

Taux de 
d é p a r t  

F l u x   r e t o u r  

T m x  de 
1" t o u r  

Taux g1 ob a l  
6' émigra t ion  

Taux d ' émi- 
g r a t i o n  du 
recensement 

c 
c 

L 

1 

c 

haga- 
tougou 

F5 000 

5 %  

p0 O00 

4 %  

8 %  

4 9 3  Y 

Penko - 
l o g o  

l 1  500 

3 %  

8 O00 

2 %  

495 % 

6,1 % 

t- 

- 
L 

1 

c 

Kaya 

!4 O00 

4 %  

l8 O00 

3 %  

695  % 

6 , 6  % 

Coudo4 
Gourma gou 
Fada N 

59 O00 2 O00 

5 % 0 , 5  % 

$6 500 

0 , 5  % 6 % 

1 500 

1 0 %  1 %  

11,6% 1 , 5  % 

a Bobb!: .! Ouahi 
Diaulaer gouya D o r i  

t 

12  500 

395 % 

1 3  o00 

3 9 5  96 

6 9 5  % 

1,6 

;aoua 

2 y  

O00 

2 "/I 

3 Y 5% 

7,3% 

On peut noter  les  taux d'émigration très  faibles  pour  la ~ 

région  de Fada-N~*&ourma. 
. ._ 

l 

l 
On oonstate que pour  Ouagadougou et Bobo, le  taux  global l 

~ 

d'émigration  est plus important  que  le  taux d''émigrés 1975 du  re- 
censement, Ceci e'st sans  doute dQ au  fait qu'A la  question  llquelle ~ 

est votre l i eu  cltorigine" les  gens  répondent  parfois  en  .indiquant 
leur  gare de départ,  c6est d dire  Ouagadougou  ou Bobo-Diou,lasso, 
d'ol i  une sukestination  du  flux  de  ces  deux villes. 

l 

_ _  -.-' 

t 

P a  Dori,. on trouve  une  faible  proportion d'émigrés pour 

un taux global  de migration  élevée,  cela est dû à l'importance des 
migrations  saisonnières da.ns cette région. Pour Gaoua,. on  constate 
le  phénomène inverse cela  peut-$tre dû à une  utilisation  plus fré- 
*ente d'autres moyens  de  transports  ou  aux  émigratfons  lobi  dans 

le  nord de la ~Bte'd*Ivoire, 
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c 

i c  ', 1" 

Tableau 4. - R é p a r t i t i o n  cl:. f l r r w  aller des Mossi/Bissa -par 
départomsnt e 

15 
21 
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Ao t i f  

Planoeuvre 

Eecherche   de   t rava i l  
(non précisé) 

Voyageur  de commerce 

V i s i t e  

P l a n t e u r  

Cul t i va , t eu r  

Arti san 

Ouvrier  

TransFor teur  

Chauffeur 

Commerçant 

Empl o yé  

BOY 

. .  . - 

Divers  

To t a l  
I 

Tableau 6 : R é p a r t i t i o n   d e s   m i g r a n t s .  s e l o n  l e  m o t i f .  

Flux a l l e r ' v e r s  ia Côte d ' I v o i r e  

Mossi-Bissa 

16 882 

75 831 

2 162 

17  147 

1 2  978 

3 424 

3 636 

3-  702 

40 

1 8 1 2  

1 977 

2 660 

5 585 

743 

148  579 

Non Mossi-Bisss 

5 134 

31 866 

622 

I O  205 

2 845 

83 1 

1 663 

. I  156 

27 

552 

884 

1 507 

1 679 

432 

59  403 

T 

% 

11 

5 2, 

1 

13 

a 
2 

3 '  

2 

O 

1 :  

1' :: 

2 

3 

O 

1 oc 

Flux r e t o u r   v e r s  l a  Haute-Volta 

To t a l  

!O4  782 

5 521 

36  065 

18 O95 

5 364-  

7 825 

5 787 

60 

2 636 

3 599 

4 868 

8 392 

1 550 

'O4 550 

J 1  

3 ,  

18 

9 

3 '  

4 

3 '  

O 

1 , J  

2 '  

2 J  

4 :  

l 

100 
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401. - En dehors  de la rubrique  recherche de travail, les 
chiffres du flux retour pour  chaque profession sont plus  élevés que 
ceux du flux aller.,  ce qui est logique puisque l'ensemble des  gens 
qui étaient à la recherche  de  travail s'est distribué dans  les em- 
ploi's possibles et., bien entendu, en très grand nombre vers les 
emplois sans qualification tels que manoeuvreso (tableau 6 )  

4.2, .I iog  des migrants 

On peut étudier.plus précisément ce qui se produit dans 
le flux retour pour les  trois catégories les plus importantes; 

Tableau 7. - R6partition des flux vers la Haute-Volta  pour trois 
professions, 

! I I 
I I l 
I 1 I l I 
I Ouagadougou I 5 6 %  I 1 5 %  1 18% l 

Départe:xe;ilS I * Manoeuvre I Visiteur Planteur 

l 
I Kaya 
I 
I 

Tenkodogo 

Koudougou 
l 5 2 %  1 1 7 %  l 6 %  ! 

* 47% I 14% 17% l 
t 

! Fada N * G o w m a  I 5 7 %  I 2 3 %  1 1 0 %  I 

I l 'Ouahigouya I 52 % I 18% I: I 1 0 %  I 
l 

1 Bobo-Dioulasso .'l 3 7 %  I 3 1 %  I 9 , 5  % 1 

I 

.! 
I 73 % 10% * I 8 %  I 

.! 6 4 %  1 1 1 %  I 3 %  I 
40% I 24 % . l  l 

I 
l Ensemble Haute-Volta 1 50 76 t I 18% I I I 

6 %, I I 

l 
Dédongou . l" 

9 %  1 



En. noyenne, il apparaît que les visiteurs  sont propor- 
tionneUement en grand nombre dans  les départements de Bobo et 
Dédougou, alors que Dori envoie beaucoup de manoeuvres et peu  de 
visiteurs '(probablement à cause de la faible durée  de migration) 
ainsi que Gaoua (oÙ.la proximité géographique fait  sans  doute, que 
peu de visiteurs  prennent le  train, mais  attendent, au contraire, 
une l'occasion*' par .la route), 11 est intéressant de  noter que la 
r6partition est assez homogène  dans  le  Plateau  Central (Mossi), 
avec autour' de 50 % de manoeuvres et 15 % de visiteurs, sauf pour 
le's planteurs don* le pourcentage  varie, mais pe?;t être la défini-, 
tion meme du planteur est-elle à remettre en cause. Koudougou  et 
Ouahígouya sont des départements  anciens de migration (par rappo&it 
à Xaya et Tenkodogo) et auraie-irt pu comporter une proportion plus 
forte de migrants installés'comme planteurs, alors cpe les propor- 
tions  élevées sc.rencontrent à Koudougou et Ouagadougou. 

La d w 6 e  du dernier séjour en C8te d'Ivoire est déter- 
minée à partir de la durée depuis  le dernier passage à la  frontière* 
On dresse le  ka5leau  des répartitions pour les quatres catégories 
les plus importantes ?sr le nonrbre, à savoir : manoeuvre, planteur., 
artisan, boy. 

TaEleau 8. L. %épartition des  durées  du dernier séjour en  Côte 
d*Jvoire seïon l-Qrofession, 

/oa5 P r o f e s s i o n  mois 
I 

Manoeuvre 

6 %  Artisan 

2 %  P1  an t e u r  

13 % 

%p y 

10 % ( tou tes  pro-  
Ensemble 

2 %  

f e s s i o n s )  
I 

7 
mois 2 a n s  3 - 4  

a n s  

9 %  

8 %  

23 % 

9 76 

10 % 

5 - 9 10 ans ' Effec t i f  
ne en  année;; ans I e t  + . i Durée moyen- 
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r 

4- 

Il, apparaît que la durie' e n  CÔte;dlIvoire des rnanoeuvrea 
est concentrée entre O à 2 ans (88 $6 du iotal) avec un pic- sur une 
durée d'un an, m e  saison complètei 

Les artisans  ont des durées plus disperséës:'alors que les 
boys ont assez régulièrement leurs congés tous  les ans ou tous  les 
deux ans. 

. .  

6.1, - Flux d'étrangers 
Les statistiques  donnent les étrangers comme constituant 

Il % du flux sortant de Haute-Volta p,ar voie ferrée et 17 % de 
l'ensemble des gens voyhge'ant dans l'autre sens. 

Le tableau 9 fournit  les valeurs  absolues et  les répar= 

titions par nationalité de ce flux, 

Tableau 9. L. Flux des étra&G,r,sb 
. .  

. .  
I .  

.. . , , I  . , . . ,. . : ' ~  I . , . . ., , . .  ;. , , , .: .! '.',,.! :. .: .... ::. /. ',,". : .. . . .: ' 

1 

1 
I 

I 

Flux d'étrangers 'Flux d L é,tr&&&d jr&trant i t dé ,:68t,e d,tIvoire , i 
. i .  ~ I , . .  . . , . I . .  

. .  , I  , . . . . . , .  t. 

I . l .  t~ 1 1: , : . . " . .  : , . : c  ! 
9 9 ' .  ' i  I Ivoirienne t 

' *  19 I 14 i I Malienne ! : < ;  I t 
\f . 43  400 66 49 100 I 

l 69 Nigérienne ! 
1 I > '  i 

f -  8 1 10 ! 
I .Il , I ! 
1 I- l 1 1 I 

1 I I I ! 

sortant de Haute-Volta 

Effectif Répartition! I Effectif lRépdftition 

1 1 I .  . ., . 

I 

- ., 

12 2QO I 
I 

I 

I Autre 4 700 I I 6 700 i 

I TOTAL .i 66 o00 I 100 I 71 400 I 100 i 



On bonstate que les Nigériens constituent la plus grande 
partie de Ceo deux flux (plus de la moitié dans  les  deux cas). Il 
est vrai que les,,Nigériens sont obligés de passer par la Haute-Volta 
pour aller en 08Ce-d'Ivoire. Les Maliens ne sont  pas aussi  bien 
représentés.'; ea particulier A cause du f&t que les frontières 
étaient partiellement fermaes, certains postes fout au moins, à la 
suite du conflit nalo-voltaïque. Les voyageurs  ivoiriens ne relèvent 
pas d'une migration de manoeuvres et doivent être examinés à part, 

. .  

, ... I1 apparaft déjh globalement que le flux étudié est principalement, 
sah&lien, issu du Mali et du Niger pour près de 80 %. 

r 

Tableau 10, C. Différence de flux 

i 

,- 

I I 
I I I 
1 l I 

Nationalité * Différence des flux 

1: Ivoirienne 1 - 200 1 
I I I 
f Malienne l + 2500 l 

I !  I t 
I Nigérienne I - 5700 i 
1 f 1 
I Autre ! - 2000 ! 
1 ! I 

I 
! ! 1 

h 

TOTAL . .  I - .5400 

La différence entre les flux entrant et sortant (tableau 
10) fait apparaftre deux chiffres significatifs concernant les Ma- 

liens et les ligGriens. Les, Maliens émigrent (26 % d'excédent  par, 
rapport au flux de retour) alors que les Nigériens  sont en excédent 
dans le flux de retour probablement parce qu'un pourc'entage  ap- 
préciable des ruigrants nigériens descend avec des camions en C8te- 
d'Ivoire, et repart en train, d'où le déséquilibre. 

._. . 

. .  

6 . 2 .  C. Les motifs  de voyage des étrangers 

Les  r6aultats sont portés au tableaulieLa  migration 
nigérienne est prescp'exclusivement une migration  de  travail, la 
migration malienne ne l'est qu'à moitié, les migrations  ivoirienne 
et des autres  nationalités ne sont  pas du tout des migrations de 
travails 



Tableaq 96 : Motif de voyaRe d e s   é t r a n z e r s  

t t 
r e  tour Flux a l l e i .  

. 

Ccmmer- 
çant Autres To tal  ?t Div. I recherche  

t r a v a i l  
lanoeuvre 

b e r g e r  
N a t i o n a l i t é  Smployé Visiteurs A r t i s a n  

i 

97 l O0 

45 l O0 

10 1 O0 

71 1 O0 

0 %  2 

2 

I v o i r i e n  

Pial i e n  

1 

43 

77 

O 

62 % 

94 % 

5 %  

,a Nigér ien  

Autres  15 4 

2 2 27 I 100 74 % 2 59 8 To tal. 



7. - CONCLUS~IS 
Cette  enquate, à partir  de  ses  premiers  résultats, perm2.L 

de  réaliser une '*photographie" de  la  migration sur un ano 

Cette  migration s'avère très  localisée  dans  le  temps et 
donc  ltétude  demande à 8tre renouvelée. Cela  permettrait une étuse 
des  variations  de  cette  migration'qui  pourrait etre reliée  aux 
facteurs  sociodoonomiques  régissant l'évolution de la  C8te- 
d'Ivoire et de la Haute-Volta. 

Elle  soulève  de  nombreuses questions. Par  exemple, 
pour toutes les e t w e s ,  il y a un petit  pic  migratoire en août 
pour les flux aller,  alors que c'est la  saison des cultures en 
Haute-Volta, II. serait  intéressant  de  différencier  suivant  les 
départements., les ethnies,  les  comportements  migratoires  de tous 

ordres,  mode de voyage,  motivation,  localisation  en Côte-d'Ivoire. 
Le  développement  des  pages  précédentes  montre en effet, que le 
Plateau Mossi., l e s  d6partements  de  Dori,  Gaoua,  Fada,  par  exemple-, 
présentent tous des  singularités  très  marquées  que l'on ne 
retrouve pas aiileurs, 

Toud~os ces  questions  trouveraient  réponse à travers 
des  recherches oomplémentaires. 
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ANIE33 1 METHODOLOGIE DE LIENQUETE 
, .  : . 

A. l, l Avertisserxmt 

Gatte  étude  vise h compléter  les  enquates  effectuées 
.dans les zones de  départs (CVRS,  INSD, ORSTOM). En effet,  ces 
'enquêtes  fournissent aisément l'effectif des  absents h un moment 

, donné,  par oontre l'observation des  mouvements de départ et de 
retour  est de moins bonne qualitée  Cette  étude s'impose donc  logi- 
quement. J.L. .B'OUTILLIER et A ,  QUESNEL ont  participé à la conceg- 
tion  de  cette enquete  pour  laquelle un premier test a été  effectué 
en gare de Bobo-Dioulasso en 1974, Ceci  a été repris  en fin 1975 
à la  gare fi9ontière' de Niangoloko, L'enquête a  commencé le 15 jan- 
vier 1979, aveu une période de  rodage d'un mois et demi,  Conçue 
par Jacques  VAUGELADE, ekle est  dirigée  par  Alphonse  GANSOMRE 
avec come eaqy8teurs,  Louis  OUEDRAOGO,  Gustave SOMA, Léopold 
SOULAMA et Mathias SOULAMA, 

_ _  

A. l e 2  Méthode 

D a n s  un premier  temps  'elle n'est conduite qu'auprès 
des voyagews'du chemin  de  fer  au passage à la gare frontalière 
de Niangololco (i), Comme il est  exclu d'interroger tous  les voya- 

geurs,  cette  enquete  prend la forme d'un sondage  dont le  taux 
d'extraplot'ation sera  oalculé  a  posteriori d'après les'statAstipe, 
mensuelles de la RAN. 

. 
A. 1 - 3  Q u e s t i o w  

Le questionnaire  doit  être suffisament simple  pour 
être rempli dans le minimum de  temps  afin d'enquêter le  maximum 
de voyageurs, I1 doit  8tre  suffisamment  complet pour apporter  des 
informations. utiles. Le  questionnaire  joint  en  annexe  représente 
un compromis. 

(1) une  extension a'ltic voyageurs de  la  route transitant  par ce  poste 
frontalier  est  possibleo  Une  extension  géographique à d'autres 
postes  apporterait  peu,  étant  données d'une part l'importance de 
Niangoloko.et de la voie  ferrée, d'autre part la perméabilité des 
froptières. 



Nous  avons  nota&ment  exclu,  après  essai,  la  localisation  en  C8te- 
d'Ivoire .car souvent un village  est  cité et seule une  discussion 
un peu  longue  oonduit à préciser la localisation en laissant 
subsister de nombreux  cas imprécis, 

A. 1.4 Typologie _d'es voyageurs 
. .  
Nous avons opté pour une  typologie a priori. Nous 

distinguons t I les  voyageurs  de  commerce qui  pour la  plupart 
vont en Côte-d'Ivoire pour vendre du bétail. 

- les  visites en Côte-d'Ivoire. 
- les  migrants  proprement  dits qui vont  en  Côte- 

d'Ivoire  pour' travailler, et  pour ceux-ci une 
typologie  des  professions est donnée dans  les 
instructions d'enquête, elle permet de  distinguer 
les  principaux  groupes, 

c les  voyageurs  passifs (femmes et enfants) qui 
accompagnent un voyageur  ne sont pas  enqu8tés, 
seul  leur  effectif  est relevé. 

A.i,S Nise en oeuvre 

"rois  trains  arrivent  quotidiennement  de  la  Cete- 
d'Ivoire un a-ess Abidjan-Ouagadougou, deux autorails  Ferkésé- 
dougou-Ouagadougou et Bouaké-Bobo-Dioulasso,  trois  autres  trains 

: font quotidiennement les  trajetS.inverses.  Ceci  ne  comprend  pas 
les  trains de marchandises,  ceux  qui  exportent du bétail  sur  pied, 
transportent des bergers qui sont  enquêtés  au  retour  comme  voya- 
geurs de co'mn;~sroe. 

Pour l'express qui arrive  de Côte-d'Ivoire, les  voya- 
geurs sont invikés h descendre  pour  les  opération  de  douane, 
l'arrêt étant do 45'rninutes, l'enquête peut  se faire  pendant 
l'arrgt (le train comporte un wagon  de  première  classe et au moina 
cinq  wagons de deuxième  classe  et  certains jours des wagons-cou= 
chettes de première classe). 
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Pour les autorails dans  les  deux  sens, l'arrêt est 
généraletwrit ,de 20 minutes, les wagons  sont  moins  nombreux ( t ro i s  

de seconde e t  uh de première), les voyageurs ne descendent pas 
mais  les wagons ne sont  pas pleins et  l'enqugte peut se faire 
dans  le train pendant l'arrêt. Dans le  cas où l'autorail revenant 
de la C8temdYIvoire est bondé, les voyageurs descendent c o m e  
pour l*express. 

Par contre l'express qui part vers  la Côte-d'Ivoire 
ne starrete que 10 minutes, les  wagons sont bondés à la période 
des départs,  Itenquete est impossible  pendant l'arrêt. Elle 
s'effectue dona avant  Niangoloko  pendant la marche du train. 

Sans la collaboration du personnel de la RAN, de la 
douane e t  de la police spéciale de la RAN, l'enquête serait vouée 
à l~échec. E l l s  est réalisée par un contrôleur de 1'ORSTOM 
assisté de t r o i s  enquêteurs recrutés sur place,  les langues 
parlées l e s  plus courantes  sont le  Dioula et le Moré, quelque 
fois le fronçais, dans d'autres cas un voyageur  sert d'interprète. 

A .  1 e 6 Ins trudtipm d t enquête 

A, 1.6, l Haut d . e a  .fiche 

Avant l'arrivée du train, noter  le no du  train, le 
sens  de  cisodation avec une  croix  dans la bonne case H.V. vers 
C.1 ou C81 vers &V,, le prénom de l'enquêteur,  et  l comme n" 
pour la première f e u i ~ e .  
Avant de commencer un wagon, noter  le n" du wagon compté h partir 
du dernier wqon et sa classe lère ou 2ème. 
,Les feuilles susvantes du même wagon seront  numérotées 2,  OSO 
Avant de  comxmcer  une feuille noter  le no du train et lo n" du 
wagon. 
Quand t o u s  les  voyageurs d'un wagon sont enquêtés noter 1/1 
comme % enqu8t6s sinon noter la proportion approximative 3 / 4 ,  
1 / 2 , ~ . ~  BOW. un nouveau  wagon comnencer sur une nouvelle feuille 
qui reçoit le n" 1. 
Après  le départ du train,  compléter en  haut  de la ou  des fiches 
les dates., le sens de circulation, la classe, le prénom de 
l'enqu8teur. 



A.116.2 Pour chaque voya~epr actif : 
. .  

I . .. 

a) On remplit une l i gne ,  les.feves et les enfants qui l'ac- 
compagnent sont notés  en voyageurs passifs* 

b) Si une 4 f e m e  esk,seule,  on  remplit  une ligne pour elle ; 
si des. enfants l.'accompagnent, ' les  noter  en passifs. 

c )  P O W '  les étrangsrs (Nigériens notamment) qui voyagent en 
groupe,. on ne reraplit  qu'une seule  ligne pour le groupe : 
dans  la colonne sexe on note  le nombre de personnes au 
total exemple 6 M, pour 6, hommes. 

A.1.,6,3 Sexe M : 1h.sculin 
. .  

F : Féminin 

A.1.6.4 Si le voyageur e s t ' u n  étranger ' 

Noter la nationalit6 et laisser la partie ethnie en blanc. 

I : Ivoirien: 
N : Nig6rien 
M : I%lisn 
G : Guin6e-sl _ _  

Autres : préciser en é=rivant la nationalité en entier, 

k.1,6,,5 Si le voyageur es% un voltaïque 
. .  

Noter l'ethnie et Pa,isser la partie nationalité en blanc. 
. MOSSI : M 
DIOULA '8 D U  

BOBO 
DAF ING 
SAM0 

GOIN 
TOUSSIAN 
PEULH 

GURUNS I 
GURMANTCKE 
Autres 

. 
e 

. 
DD 
D 

e 

b e 

e 

t 

T 

Y 
G"T. 

GURT@ 

préciser en écrivant l'ethnie en entier. 
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. .  . .  - Plant. - Man, ' .  

.. Man, AF 

.II Culta 

- Chauf. 
.. Corn, 

Enp. 

. .  

Propr'iQ$a.ire de  plantation 
l.%noeüvre dans, lä p1,antation d'un non parent 

, , . '  

. .  . .,. 
. .  

i! . 

. .  

la I I  . .  c i ' @  un parent 
cuiit.~+~t?~~ Po& les dultured vivri&fes  (riz, m a ï s ,  

nai 1 ,I, i grnage i, L' i. ) 
Ar&is'& installé 2 son  compte  (máçon,  menuisier; 
taillbw) 

. .  . .  
O u h i e r  manuel  travaillant che'i un patron 
Tpansportciur, propriétaire de  véhicules  de trans-. 
port (caminn, car) 
Chauffeur, mécanicien  salarié ' 
Commerçant  installé h son compte 
Employé  salarié comme vendeur,  bureaucrate, 
p l ~ t o n ~ ? 6 0 )  

Y Boy Boy, oufsinier,  gardien  au  service  diune  personne 
F T  Au départ  de  la  Haute-Volta, bow ceux qui se 

rendent en Cate-d'Ivoire pdur un travail non 
précise. 

- v  Pour l e s  visites  en Côte-d'Ivoire : au départ  faire 

- VC Voyageur de commerce,  ceux qui font  du  commerce 
préciser oe qu'il va  faire  en C.I,, 

entre Iss pays, 

Pour  les femes seulles noter  le motif du mari.. 
Pour les  autres motifs,  (élève,  soin, tourisme,,..) les  noter 
en entier 

vers W, deriadsr oÙ se  trouve  leur  famille, oÙ ils  vont 
a p r h  atre  descendu du train. 

- vers CI. - demander où ils ont pris  le  train, d'où ils 
venaient quand ils ont  pris  le train, 



A. 1.6.10 Année de naissance ou' &ge 
Demander, si c r e s t  OOWLU et se bontenter de la réponse donnée, 
Noter l'un ou lIautr0 sinon mettre NP dans la colonne age. Ne 
pas utiliser la o w t e  d'identité si cela fait perdre du temps. 

A.1.6011 Durée CI, I1 stagit de la. durée passée en C.1.i les absences 
pour des congés de fioins de trois mois ne constituent pas 
une interrup%ionp Demander  depuis  combien  de tenips il est en 
CI, pour  ce travail ou pour un autre. 
Noter le nombro dtaaunée dans la colonne an, le  nombre  de mois 
dans  la colonne mois., si c'est moins d'un mois noter O dans 
la colonne mois. Slil.donne la date la noter en chiffre mois 

A,  1,6,1a Date  du dernier pass-age : 
Au départ vers Pa OP me'ttre des tirets pour cette question et 
la question  précédente si c'est le premier passage, et sauter 
les  deux questions suivantes (Rec CI, et motif séjour W.), 
Si ce n'est pas le premier'passage demander quand  est-ce 
qu'il est passé la dernière fois  dans l'autre senss 
Noter la durée écoulée depuis  le dernier passage comme la 
durée CI, 

A .  1.6,13 Recensement CI 
Pour  les passage de @X vers HV : 
Demander si la personne a été recensée en CI en juillet 1975, 
des bulletins  individuels leurs ont été remis mais ne  pas 
les vérifier, 
Mettre + si  oui, - ai non. 
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A.'1.6..14 Motif sé jour HV 

Au retour  de C8tecd'Ivoire on distingue : 
., V .: congé ou visi.te à la famille avec l'intention de 

repartir en C8tewd,!Ivoire pour y travailler dans  les 
3 mois (évenkuellement plus pour les planteurs). 

L VM: visite gui a'pour projet le mariage 
.- R : retour dank la famille  sans date pré.cise pour repartir 

. i  

en CI. 
Au départ  vers la C$te-dtIvoire, on retrouve ceux qui sont 
venus  en visite , ( V  ou, VM) sinon laisser en blanc : 

AL 1 ~ 6 . 1 5  Situation matriqo;le 

, ., . .  . .  ' .  Ne,pas confondre avec l e s  f e k e s  notée-s en passifs, qui 
. .  . , . .  , 

peuvent être ou non des  Qpouses  du voyageur. 
. .  

. .  

A .  1.6.16 Lieu épouse 
. .  

Demander  le .Lieu ds résidence  actuel de 1'épouse et noter 
CI si la f e m w  est en Côte-d'Ivoire, HV si la  femme se trouve 
en Haute-Volta, et T si la femme est dans le train, 
S'il y a plusieurs  épouses et qu'elles sont dans  des  lieux 
différents, noter l e s  différentes réponses. 

A. 1.6.17 Observations 

Noter ce.'  qui peut aider h comprendre des  cas  raresI 
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ANNEXE 2 DETERIC!~ULT.ZOI-1 DES COEFFICIENTS D'EXTRAPOLATION 
.._ . . 

L'enquete RAPT e s t  une  enquête par sondage,  les  enquêteurs 
interrogeant  autant de personnes qu'ils le peuvent dans  les  trains, 
Le  taux  de  sondage, qui e s t  la proportion  de  personnes  interrogées 
parmi l'ensemble des voyageurs, est inconnu. La seule  donnée  dispo- 
n i b l e  est la  proportion  de  gens  enquêtés par wagon, déterminée 
grossièrement par les enp&teurso 

d Or le taux  de  sondage est  indispensable pour extrapoler 
'les résultats  obtenus à ltbnsemble  des  voyageurso Un t a w  de  sondage 
de 1/5 ou 20 % correspond à un coefficient  d,extrapolation de 5.  

L e s  extrapolations  par  jour s'avèrent impossibles  (absence 
des enquateurs  ou non passage  des  trains  certains jours). Par année, 
il y aurait  une  perte  de  profondeur  de l'analyse, puisque les varia- 
tions  mensuelles et saisonmières y échapperaient, On effectue  donc 
des  d6terminations  de  ces  ooefficients par  mois,  mais  aussi par train. 

En effet,  les tmins qui circulent à Niangoloko  sont  les 
express (El et E2) Abidjan-Ouagadougou et retour, et deux  autorails 
possédant,  moins  de mgons Perkésédougou-Ouagadougou et Bobo-Dioulas- 
so-Abidjan. On émet, dès le début, l'hypothèse  que les  voyageurs  de 
ces  différents  trains ont des profils  différents quant à la migration. 
Les  coefficients d'extrapolation sont  calculés par mois et  par  train, 

A . 2 , , 1  L Données  de L*étuds 

Toutes  les  données 0t variables qui sont  utiles  pour  le calcul. 
sont  exprimées  mensuellement et concernent  les  voyageurs  de  seconde 
classe. 

- Indices 
k indice du  wagon 
i indice  du train 
3 indice du jour 

- Données Nunbiques 
Ahij Nombre de  personnes  (passives  ou  actives)  enqugtées 

ce  jour , Oe train,  ce wagon. 



Rhi j 

Ni j 
M i j  

Q1 

Q% 

Proportion (estimée par l'enquêteur) de personnes 
enquetées dans le  wagon relativement à la population 
totale de wagon. 
Nombre de wagons :lu train 

Nombre de  wagons enquêtés  dans le  train complètement 
ou partiehlenent pourvu que la proportion  enquêtée 
soit  strictement  supérieure à 1/8ème. 

Total  dos voyageurs venant de  Côte-d'Ivoire en Haute- 
Volta (fourni par les statistiques .RAN) 

Total des voyageurs allant de Haute-Volta en Côte- 
d t Ivoire. 

8.2.2 .- Méthode 

On cherche dans un premier temps à établir.une  comparaison 
entre l'estimation du t o t a l  des voyageurs par mois et par  train . . 

avec les données de la sta%is-kique  RAN. On espère  que ces  deux gran- 
deurs  seront  proches,  permettant ainsi  une détermination du  taux  de 
sondage, 

. .- f 

On utilise  deux dth'odes d'extrapolation : 

1 ~ 2 ~ 2 . 1  - IGtho& itextrapolation "naturelle'*. 

Soit xij le total extrapolg de voyageurs dans le train  du jour. 

I xi j = .  I+& c Ahi j 1 
r.ri 3 h Rhi j I 

I 

I -  
Cette  formnle appelle  une  remarque, à savoir que la sommation 

s'effectue sur les  indices h des  wagons enquêtés, En effet, si h n'a 
pas été enquêté Ahij = O). . .  

Soit Ti le  total oatimé de voyageurs ayant transité par le 
train i, Di est le nombre de  jours où le  train a  été enquêté dans  le 
mois; D est le nombre de j o u r s  du mois. 



Mêmo roma-que ,que précédemment : si le jour j le train n'a 
pas circule, on peut considérer que Xij = O. 

1 Soit V la soc&@ estimée des gens venant un mois donné do 
Côte d'Ivoire (et V2 respectivement dans l'autre  sens). 

Somme effectuée sur les indices des 
i i trains venant de Côte-diIvoire. 

-: 
n , Somme effectuée sur les indices des 

I V L =  T 
b .  i trains  venant de Haute-Volta, 

' F ~ ~ 2 ~ 2 . 2  - P?éthode d'extrapolation ':par wagon" 

La m&me d&arche, en se  fondant  sur  le postulat que,  dès 
que Rhij est plus petit que 1, le  résultat est  douteux, et on ne 
fait .donc Itextrapolation qu*à partir des  wagons enquêtés totalement, 

Les param8tres  utilisés sont légèrement  modifiés- 
Dli : noaxbro de jours où lion a au moins enquêté un wagon 

du train dans sa totalité, 
Mtij: nombre de wagons du train enquêtés dans  leur totalité 

Ie j o u r  j, 
On obtiont alors avec des notations évidentes : 

X I i j  = Nlij Ahi j Somme étendue aux  wagons en- 
quêtés dans leur totalité. 

S o m e  étendue aux  jours OG au 
T t 2  = .D 3- X @ i j  moins un wagon a  été enquet6 

I 1Ic - -  I dans sa totalité. 

On en déduit 

Venant  de la 
i 

I 7 * a pour les trains 

pour les  trains, partant de l a  

Haute-Volta, 



Détermination des coefficients  dtextrapolation 

l .  

Arrivé au .total mensuel on  le compare à l'effectif fourni 
par les statistiques de La RAW basée s u r  le nombre de billets vendus, 
Lthcart entre l'effectif calculé et celui de la FUN peut sf&eriree 

l = Q:' I - v'1 

I Q2 ' I  G2 = v 2 

L YI l c 

Tableau A , 2 , 1 ,  : Ecarts'rolatifs entre l'extrapolation de l'enquête 
et les statistiques de la RAN. 

. .  

1 . .  
r. I H,V, vers C.1, I 1 

I ' .  . t , G 2  I . '  1 l 
1 1 G' l G2 1, 

I : '  I, 1 b.1, verns H,V. 
' .. MOIS ! 

l 
1 G f 2  

! 

I 1, ! I I l 
I I ,  Février ( 7 6 )  ' , 1 a3 . I' 16 l - 1 3  ! -10 I 

1 Nars I 3 1  ! 32 l i, 8 ! , , -  2 1  
l Avril 1 21 !' 36 I - 1 1  1 - 1 0  1 
! Phi I 3 1  l 43 i:.  ' . 16 1 31 1 
1. Juin i 26 I 31 ! 2 1  2 1  
l Juillet 1 24 ! 26 l 12 I 12 l '  

. I :  kodt I I ! 18 1. 2 1 - 1 0  ! 
1: SepteI3br.e ' 1 2 0 '  I. 27 l . 10 1. 18 1' 
I: OatoSre t 39 ! 39 1 24 l 28 ! 
I, Novembre I : 3 0  l l8 t 24 l 25 1 
1 Décembre I 30 1 33 l 30  l 35 ! 
1. Janvier (77) I 29 l 35 1: i 2 l m ' ,  1 l 
1 i 1 1. ' I  I 
1 I 1 1 l I 
1 Année 1 26 1 30 l S !  11 I 
l I I ! l ! 

15. 



. 

Pour choisir entre la méthode 1 et la méthode 2 on  va étu- 
dier la répartition  des voyageurs dans  les  trois trains. 
Soit Sij le nombre de voyageurs  enquêtés par jour 

Soit W le  total mensuel des personnes  enqugtées dans le  train i. 

111 Pour l'autre Pour l'autre 

on n'envisage qLae l a  première  méthode qui fournit les meil- 
leurs  résultats pour les trains venant de Haute-Volta (2.2) et les 
deux méthodes pour les trains  venant de Côte-d'Ivoire (2.1 pour la 

1 

première  méthode det ZiI 1. pour Pa deuxième). 1 



par mois  et  sens  de  circulation, 

Février 76 
Mars 

Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
AoGt 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Décembre 
Janvier 77 

l 1 
6 
5 
.5 
5 
4 
5 
5 
5 
5 
5 
5 
5 

78 
75 
72 
74 
77 
74 
74 
78 
74 
83 
75 
72 

8 
l1 

Il 
10 

10 

13 
11 

10 

l 1  

6 
l1 

13 

14 
14 
16 
16 
13 
13 
15 
12 

15 
11 

15 
16 

I 
I 
I 
I 
I 
1 
I 
1 
1 
I 
l 
l 
I 
I 
1 
I 
l 
l 
I 

i i b L 

t 
1 
I 
1 
l 
I 
l 
1 
l 
1 
l 
1 
1 
1 
t 
I 
t 

I 
I 
I 
t 
l 
t 
t 
I 
I 
I 
t 
f 
1 
t 
! 
I 
t 

l 
t 
I 
t 
t 
I 
l 
l 
t 
. l  
l 
t 
.l 
l 
I 
l 
t 

l 
l 
I 
I 
t 
l 
! 
I 
l 
I 
! 
l 
1 
I 
l 
l 
r 
I 

I 
t 
1 
! 
1 
i 
1 
l 
1 
l 
1 
1 
1 
! 
I 
t 
I 

70 
68 
73 
79 
79 
78 
77' 

74 
79 
76 
67 

80 

12 

13 
12 

9 
9 
9 
10 

8 
l1 

8 
11 

17 

l 
I 
l 
t 
1 
t 
! 
! 
I 
1 
l 
l 
I 
I 
t 
1 
! 

1 
I 
I 
I 
! 
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Ggendc : EI express  Abidj,an-Ouagadougou 
E% express  Ouagadougou-Abidjan 
50 Autorail 
51 autorail 
53 autorail 
6 2  autorail 

On prend pour indicateurs  les  taux  de  répartition  dans  les 
trains El et E2 qui oramènent en  moyenne 3/4 des ,personnes étudiées 
et gui importent donc davantage  quant aux  sommations  finales, 

Alors, on constate .que  l'amplitude de valtiation de cet 
indicateur au c o w s  de l'année est  de 10 % autour d'une valeur  moyen- 
ne, c'est-à-dire que lea répartifions  restent,  dans .des limites 
permises,  sensiblement analogues au cours  de .l'année, 



On fait alors l'hypothèse  que les erreurs qui ont conduit 

des  sous-estimations ou  des sur-estimations des  totaux  de voya- 
geurs s e  répercutent de façon identique pour chaque train,,et donc 

que les valeurs  trouv6es des répartitions sont voisines de  celles 
de la réalité (hypothèse .renforcée  par le  fait que les  réparti- 
tions obtenues  varient peu au. cours'. de lfannée), 

On peut justifier  cette  hypothèse en constatant que les 
difficultés d'enquête, qui sont probablement la principale source 
d'erreurs, sont  sensiblement les &êmes pour chaque train. 

Dernier problème à résoudre, le  choix  de la méthode d'es- 
timation pour les trains  venant de Côte d'Ivoire, les  deux métho- 
de8 donnant des r6suItats voisins sur l'indice étudbé au tableau 
A.2.14sur les répartitions du tableau A . 2 . 2 .  

et 

On  se  fonde SUT ltobservation que, lorsque le nombre to- 
tal de voyageurs  augmente dans le  mois .(statistique RAN), alors 
les trains  Secondaires s e  remplissent comparativement plus que 
les trains El et E2 très frequentés de toute façon. 

La figure 5 indique la variation de la proportion  mensuel- 
le  de gens  voyageant par l e  train Abidjan-Ouaga, selon  les méthodes 
1 et 2. La courbe de la f i e m e  6 représentant l'effectif de vsya- 
geurs venant de Côte dtIvoire fournie par la RAN. 

Sous l'observation que nous venons  de  faire, il apparaît 
que les  deux courbes  doivent varier.en  sens contraire. Plus le 
nombre  de  voyageurs est Qhové, plus la proportion voyageant'dans 
l'eqress diminue  puisque ae sont les  deux autres  trains qui ab- 
sorbent une partie de 1texcédent. 

Ceci est  réalisé de façon satisfaisante par la méthode 1 

qui est donc en définitive  choisie pour cette catégorie de trains. 
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3 4 .  

l Wi i I%i2 = zi2Q2 :; 

On  en déduit un coefficient d'extrapolation  qui  est le 
rapport  de l'effectif voyageant le mois considéré dans  le  train 
(Zi proportion de voyageurs  utilisant ee  train, déterminé par 
l'enquete multiplié par Ifeffectif  de  voyageurs du mois Q fourni 
par la RAN) divisé par lleffectif enquê,té ce  mois dans  le  train 
i : W. 

Les coefficients sont portés au tableau A 23. 

A,2.3. .Conclusion 

Les problèmes  rencontrés sont inhérents h la méthode d'en- 
quete, laquelle a &té efiSeutué dans des conditions  difficiles à 

l'arr8t des  trains à NiangoPoko, en partianlier parce que le  temps , 
d'arr8t s'avère très court et  que lea estimations des enqugteurs i 

quant d la proportion de gens interrogés dans un wagon sont ma- 
laisées. Néanmoins, on p.eut  s'estimer satisfait  des  résultats ob- 
tenus sur les répartitions- 
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Tableau A 23. - COEFFICIWTS D*EXTF¿APOLATION PAR MOIS 
_. 

- &is 

PLvrier 1976 

m,r S 

A v r i l  

Mai 

Juin 

J u i l l e t  

A o û t  

Septembre 

Octobre 

Novembre 

Décembre 

Janvier 1977 

Anné e 

&V, vers C . I .  



P o s i t i o n  

1 

2 - 3  

4 - 5  
G 

7 - 8  

9 

10 - 11 

12 - 13 
14 

15 

Annexe 3 .  - D e s s i n   d ' e n r e g i s t r e m e n t   e n   s a i s i e  - ORSTOK 

Fév. 1980. 

~. ,: 

I n t i t u l é  

HAUT DE LA PAGE 

Numéro de t r a i n  

Date   jour  

moi s  

Classe 

Numéro de wagon 

Enquêteur 

.Numjro de f e u i l l e  

FAR I N D I V I D U  

Nombre de  personnes 

Sexe 

E t r a n g e r   N a t i o n a l i t é  

Nb 
p o s i t i o n  Code 

1 HV v e r s  CI 2 2 / 1 2  
2 HV v e r s  C I  50/64 
3 HV v e r s  C I  62/66 
5 C I  v e r s  HV El/11 
6 C I  v e r s  HV 51/61 
7 C I  v e r s  HV 5 3 / 6 3  
3 1  à 31 

31 à 12 

1 première  
2 seconde 

31 à .... 
1 Louis  
2 Gustave 
3 Léopold 
4 S i b i r i  

o1 à . D 0 0  

o1 à . . * . o  

M Plasculin 
F Féminin 

I I v o i r i e n  
N Nigér ien  
M Malien 
G Guinéen 
A Autres  
b l  Voltaïques 

Hecodi- 
' i c a t i o n  



‘o1 t a i q u e s  : e t h n i e  

. o t i f  s é j o u r   e n   C ô t e   d ’ I v o i r e  

BB Bwaba 
BE B e l l a  
B i  Bissa 
D D a f  ing-Narka 
DA Dagara 
DLa Dioula  
2 Gouin 
2NA Gourmanbch6 
>UR Gourounsi 
Lo Lobi 
PI Mossi 
N Nounouma - KG 
NP . A u t r e s   e t h n i e s  
P Peul  - Foula 
S Samo 
SF Sénoufo 
S i  Sianou 
TK Turka 
T Toussian 

1 F l a n t e u r - p r o p r i 6 t a i -  
r e  

2 Manoeuvres sal  a r i  Q 
de  plantation(1qan) 

J Manoeuvre a i d e   f a -  
miliale de   p lan ta-  
t i o n  (Man U )  

4 C u l t i v a t e u r   v i v r i e r  
( c u l t . )  

j A r t i s a n  

6 O u v r i e r   s a l a r i é  

7 T ranspor t eu r  

3 .Chauffeur-mécanicien 

9 Commerçant à son  
compte 

3 Employé, vendeur 

1 Boy, C u i s i n i e r  

2 Voyageur  de  commerce 

3 Eleve 

4 Soins 

5 Tourisme 

6 Divers  

7 Recherche  de t ra-  
v a i l  

37. 

o1 
c2 
c3 
c4 
o5 
06 
CÌ 7 
G8 
09  
10 
11 
12  
13  
14 
15 
16 
17 
18 



. .  

Sòds- préfectu,re  de  Haute-Vol- 
ta 

7 . .I 

. .  
Voyage,ur p a s s i f  

Nombre de femmes . . 
Nombre d ' e n f a n t s  

Age 

Durée  en C8te d ' I v o i r e  

années : 

mois 

Dern ie r  passage B l a  f r o n -  

année s r e  

mois 

Recensé  en C I  

N o t i f  s é j o u r   e n  HV 

S i t u a t i o n   m a t r i m o n i a l e  

Nombre d 'épouses  

en HV 
d a n s   l e   t r a i n  
en  C I ,  

I 

3 

1 

1 

2 

2 

2 

? 

2 

1 

1 

2 

1 
1 
1 

. Voir  .code  géographi.  
q u e   s t a t i s t i q u e .  

b l ,  1 à 9 
bl, 1 B 9 
b l  NP 

4 f o i s  bl NP 

b l   b l  = O 
1 8. 99 

1 à 12 
bl bl = O 

4 f o i s   b l  NP 
bl b l  = O 
1 99 
bl  bl = O 

1 à 12 

b l  NF 
+ o u i  - non 

V Visi te  
M Visi t e  pour na- 

ri age 
H Retour  
bl NF 

C C é l i b a t a i r e  
MO Ancien mari4 
M l  Marié 1 épouse 

M6 Nar ié  6 épouses 
b l  Bon p r é c i s 6  

. . . . . . . . a  0 a . . . . 0 0 .  

o 8. ,.... 
o à:: .... 
o B ,-.,. ... 

30. 

bl 5 o 
bl = O 

b l  = 99 

55 9 

en mois  
0 998 

"Q 

ci à '398 

l / ,  

3 
1 
2 

1 

2 
3 
4 

7 
O (  
1 

6 I 
E 

i 

.. 


